
Les entrepreneurs sociaux 
 
 
 

Dr Garba Cissé 
Dans un pays où des milliers de gens n’ont pas 
accès à un soin médical de qualité, Dr Garba Cissé 
a créé AMD pour apporter les services de différents 
médecins spécialisés à des populations 
socialement défavorisées, telles que les femmes, 
les enfants, les personnes du 3

ème
 age et celles qui 

vivent dans les zones reculées ou en détention. 
 
Apres avoir terminé ses études en médecine 
générale au Mali, Garba a poursuivi des études 
spécialisées en obstétrique / Génécologie pendant 
cinq ans en France. Durant son séjour il a participé 
à des missions médicales humanitaires avec 
l’organisation prix Nobel MSF (Médecins Sans 
Frontières). A son retour en 1993 au Mali. Il 
travaille dans des centres de santé de référence et 
officie actuellement dans une clinique qu’il a ouverte. Il a aussi crée le collège Malien des 
Praticiens d’Echographie dont il est le Président. Il dispense également des cours de 
spécialisation dans le collège de santé publique de Bamako.   
 

Souadou Diabaté KONE 
Alors qu’elle enseignait dans le préscolaire dans les 
années 1980, Souadou avait déjà commencé à travailler 
avec les associations féminines. Elle s’est rendu compte 
du problème des violences à l’endroit des femmes dans 
les ménages  et a incité l’établissement à créer un 
centre de conseils pour venir en aide aux victimes. 
Souadou a poursuivi sa lutte en collaborant avec un 
grand nombre d’associations locales, de clubs et 
d’organisations nationales et internationales de la 
société civile dans un effort de développer des activités 
extra-scolaires en rapport avec l’environnement, la lutte 
contre l’excision de filles, le micro- crédit, et des 
activités variées portant essentiellement sur les femmes 
et les adolescentes.  
 
En 1995, Souadou et un groupe de femmes décident de créer une association au Burkina 
Faso pour se focaliser sur les problèmes adolescents. 
Trois ans plus tard, elle créera l’Association Malienne pour la Promotion des Jeunes Filles et 
des Femmes, choisissant ainsi de se consacrer entièrement au mal des adolescentes 
maliennes.   
 

Jacqueline DEMBELE 
Née en 1944 d’une famille relativement aisée, Jacqueline explique que la justice, l’équité, et 
l’assistance aux faibles et aux nécessiteux ont constitué les principes directeurs dans son 
éducation.  
N’ayant pas eu l’opportunité de faire des études secondaires, elle a pris des cours de soir 
pour améliorer son éducation.  
 
Son engagement social, elle l’a commencé bien avant, en 1976, en mobilisant des non-
voyants, des agents sociaux de l’Etat, des directeurs d’entreprise et des volontaires autour de 
l’idée qui de création d’une école  pour  non –voyants à Bamako.  



Toutefois, en tant que femme et mère, Jacqueline ne pouvait ignorer la dure façon dont les 
domestiques sont traitées.  C’est très émue par la situation critique de ces filles dont la 
majorité est constituée d’immigrées des zones rurales vers les centres urbains en quête 
d’une meilleure vie, que  
 
Jacqueline a créa MUSO DAMBE avec une petite aide financière. Le projet consiste à former 
de futures employées, de les insérer dans les maisons après avoir entièrement négocier les 
clauses des conditions d’emploi, et d’en assurer le suivi. 
Elle aide ainsi à faire de l’emploi domestique une « transition plutôt qu’une destination », un 
moyen d’éducation et d’acquisition d’une autonomie financière plutôt qu’une fin en soi pour 
les jeunes femmes démunies. 
 

 
Souleymane Sarr 
Souleymane est le produit d’une famille d’artisans, quoique ses parents décidèrent qu’il 
suivra une autre trajectoire en l’inscrivant d’abord à l’école coranique puis a l’école publique 
d’où il sortira en 1981 après des études primaires et secondaires. 
 
Confronté au chômage, Souleymane rejoignit l’atelier de son père, où il acquit les rudiments 
de la forge et s’instruit des spécificités des artisans et de leurs résistances au changement. 
Plus tard il travaillera comme agent de liaison entre l’Organisation Internationale du Travail et 
les artisans du Mali tout en servant comme représentant officiel et honoraire du 
Gouvernement malien. 
 
C’est de là qu’est née la vision a laquelle il  donne corps et vie aujourd’hui. C’est ainsi 
qu’avec son épargne personnelle, il fonda en 1991 la Fédération Malienne des Artisans, un 
groupement de 35 associations d’artisans de toutes les régions du Mali dont les objectifs sont 
d’éduquer les artisans sur leurs droits et de les accompagner dans le développement de leurs 
initiatives 
 
A travers l’AJA (Association Jeunesse Actions), Souleymane vise à créer ce qu’il appelle la 
nouvelle génération d’artisans du Mali. Il accompagne des artisans, des diplômés, des 
chômeurs et des jeunes de la rue à créer et à produire des biens de consommation 
(incinérateurs, machines a laver, sculptures, etc.) répondant aux exigences du marché.  
 

Alou Keita 
Apres ses études supérieures en Tunisie, 
Alou décide de rentrer au Mali pour travailler 
comme conseiller technique dans un 
programme de développement intégré initiée 
par une association inter villageoise de 
développement, qui fut créée par des 
ressortissants maliens vivant en France. C’est 
de là que naquit en lui l’idée de développer 
un programme de micro crédit pour venir en 
appoint aux subventions que recevait 
l’association et permettre aux porteurs de 
projets commerciaux de bénéficier du crédit 
sur la base d’une caution solidaire villageoise.  
 
 
 
Deux année plus tard, en 1996, riche de cette expérience et d’une série de formations (en 
micro finance, banque) au Mali, au Niger et en France, Alou lance l’idée du programme 
d’Appui aux Systèmes d’Epargne et de Crédit du cercle de Kayes (PASECA) qui verra le jour 
en 1998 grâce au concours financier de l’Agence Française de Développement. 
 
Les nombreux succès de PASECA qui regroupe aujourd’hui 11830 membres lui permettront 
de bénéficier de nouveaux financements de l’AFD, mais aussi de lancer en 2002 le Centre 



 

d’Appui a la Microfinance et au Développement (CAMIDE) pour favoriser la promotion de la 
microfinance et contribuer au développement local et régional. Depuis, CAMIDE intervient 
dans deux domaines sous forme de prestation technique : la microfinance (appui a la mise en 
place de réseaux de caisses villageoises d’épargnes et de crédit autogérées) et l’appui aux 
initiatives de base dans un cadre de développement local. 
 

 
 

Les accompagnateurs 
 
 
 
 
 

 
Bryce 
 
Né en 1981 à Paris, Bryce a grandi dans la région parisienne près 
de Versailles. Il est le petit dernier d'une famille de trois enfants 
(un frère de 34ans et une sœur de 30ans). Contrairement à ses 
parents médecins, Bryce s’est orienté vers des études d'ingénieur.  
 
Il adore voyager, et est déjà allé en Asie et aux Amériques. Bryce 
a hâte de découvrir l'Afrique à travers Entrepreneurs Sans 
Frontieres. 
 
 
 
 

 
Sophie 
Sophie a 23 ans, elle a passé son enfance près de Lyon mais habite maintenant en région 
parisienne. Après l’obtention de son diplôme d’ingénieur Sophie est entrée à HEC-
Entrepreneurs pour acquérir des compétences en économie. 
 
En 2002, Sophie est partie 6 semaines au Vietnam pour une mission humanitaire avec 
d’autres étudiants de son école. Là-bas ils ont donné des cours de français à des étudiants 
vietnamiens, ils ont monté un projet de développement d’un centre de formation pour 
aveugles et ils ont financé la construction d ‘une école.  
 
Sophie pense que cette expérience au Vietnam était très enrichissante humainement. Elle 
aime découvrir de nouvelles cultures en étant en contact avec les habitants. Pour elle, 
participer au projet d’Entrepreneurs Sans Frontières est une façon de faire partager ses 
connaissances tout en découvrant un pays à travers la passion des entrepreneurs locaux.  
 
 
 

Aziz  
Né dans la région parisienne de parents marocains, Aziz a passé toute 
sa jeunesse en France 
Il a suivi un parcours scolaire assez généraliste : après un bac 
scientifique, Aziz a fait une classe prépa commerciale avant d’intégrer 
HEC. 
Aziz parle couramment ses deux langues maternelles que sont le 
Français et le Berbère (de la région du Sous marocain) et dans une 
moindre mesure, l’Anglais et l’Allemand. 



Comme expériences professionnelles, Aziz a réalisé des stages de vente, d’audit et de 
finance. 
Il est passionné de football, d’histoire et de géopolitique. 
Enfin, en dehors d’ESF, je suis membre d’une association qui cherche à promouvoir la 
promotion sociale par l’école.  

 
 
 
 
Carole 
Carole Pourchet est née en 1982 à Verdun en France. Elle passe 
son enfance dans différentes régions (Jura, Aube…) Elle obtient son 
bac en 1999 et rentre alors en classes préparatoires économiques 
et commerciales à Paris, elle intègre ensuite HEC, y réalise des 
stages dans différents secteurs (Banque, Call Center, Arts de la 
Tables)  et fonctions. Elle réalise la dernière année de ce cursus en 
Majeure Entrepreneurs, spécialisation destinée à former des 
dirigeants, et sort diplômée de l’école en 2005.  
 
Carole est passionnée de voyages, gastronomie ; elle pratique pour 
le plaisir de nombreux sports (équitation, course, natation, fitness..) 
et a pour ambition de créer son entreprise à terme pour pouvoir être 
indépendante, en attendant cette réalisation, Carole s’oriente vers le 
conseil en stratégie pour continuer à découvrir des secteurs 
différents et de multiples problématiques de l’entreprise. 
 
Participer à ESF est à la fois un défi et la volonté de partager les études qu’elle a pu faire tout 
en vivant une expérience unique dans un pays qu’elle ne connaît pas encore…C’est aussi 
l’occasion de découvrir une culture et de faire partager la sienne : une bonne expérience 
avant le grand saut dans la vie active. 
 

Michael 
A la fois français, anglais et croate, Michael est véritablement au carrefour des cultures 
européennes.  Mais Michael est aussi trempé du Maghreb où il a passé six mois, au Maroc, , 
où de nombreuses missions avec Planet Finance l’ont amené à la rencontre de micro 
entrepreneurs et d’institutions de micro crédit locales, ainsi que des populations locales des 
zones les plus reculées (tribu berbères de l’atlas, villages à la frontière algérienne, 
bidonvilles…). Ce goût de l’aventure, Michael l’a certainement acquis pendant ses dix années 
de scoutisme, qu’il considère, à raison, comme une belle école de la vie.   
 
Plus récemment, Michael a travaillé comme stagiaire dans une société d’accompagnement 
scolaire à domicile.  Dans ce cadre, Il a eu à développer le Business Plan pour le lancement 
de l’activité en Grande-Bretagne, ainsi qu’une étude juridique, une étude marketing. Il a aussi 
eu à faire des tests sur le terrain.  Michael a eu à travaillé avec Ernst & Young dans le 
Département Pays Emergents. 
 
Michael souhaite que Entrepreneurs Sans Frontières réussisse à établir des liens forts entre 
des gens dans le besoin qui ont soifs de connaissance et sont prêts à prendre des initiatives 
et des jeunes diplômés européens prêt à passer du temps avec eux pour les accompagner à 
résoudre leurs problèmes et enjeux quotidiens. 


